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Budget de déneigement

La Ville
anticipe
un trou de
300 000 $
Denis DUFRESNE
 

Sherbrooke

coffres du service de déneigement de la Ville de Sher-
brooke sont presqu’a sec.

Avec les nombreuses chutes de neige et les écarts de tem-
pérature depuis le début de 1997, la Ville anticipe terminer
l’année avec un déficit de 300 000 $.

«À date, nous avons dépensé 2,3 millions $ sur notre bud-
get de 2,6 millions $ pour l’ensemble de l’année 1997 et on
s’attend à ce qu’il nous en coûte 2,9 millions $ au total d’ici le
31 décembre», explique le vice-président du Comité exécutif,
Bernard Tanguay.

«On parle donc d’un trou de 300 000 $», ajoute-t-il, tout
en prenant soin de préciser que la situation est loin d’être
dramatique et que la Ville en a vu d'autres.

«On va combler ce déficit à même nos budgets courants,
on aura des surplus ailleurs, et sur une moyenne de cinq ans
on finit toujours par arriver à un équilibre», explique M. Tan-
guay.

Fait à signaler, l'année 1996 s'était soldée par un surplus
de 450 000 sur un budget de déncigement de 2,7 millions $.

«À pareille date l'an dernier. on avait dépensé 700 000 $
de moins que cette année», note Bernard Tanguay.

Curicusement, le déficit anticipé pour 1997 ne peut s’ex-
pliquer par une surabondance de neige depuis janvier, mais
plutôt par de nombreuses précipitations et une température
capricieuse qui ont exigé davantage de journée d’opérations
pourl’enlèvementdela neige etl’épandage d’abrasifs.

Eneffet, la Ville enregistrait en date du 22 mars des accu-
mulations totales de neige de 221 centimètres, alors que la
normale est de 304 centimètres.

«En 1996, on a compté 49 jours/équipe pour l'enlèvement

M hiver n’en finit plus avec comme conséquence que les

de la neige, tandis qu’on en prévoit 84 pour l'année 1997. |
L’an dernier, a pareille date. on avait enregistré 34 jours/
équipe, tandis qu’à l'heure actuelle on est rendu à 71 jours/
équipe. C’est plus cher parce qu'il y a davantage d’opéra-
tions», précise M. Tanguay.

Pour l'entretien de ses 352 kilomètres de rues et 205 kilo-
mètres de trottoirs, la Ville a utilisé jusqu'ici pas moins de
7372 tonnes de scl et 2986 tonnes de pierre.

Qui a dit qu’il n'y a plus d'hiver”

 

Elections:
la rumeur
s'amplifie
Enannular jovisite des
résidents phillipins et ir-

riecit
relancé avec plus de vi-
veur hier la rumeur
‘élections dès ce prin-

temps. LES DETAILS EN A7.

 

 

 

OTS: c’était bien
un suicide collectif
En confirmant que quatre des cing membres de I'OTS morts dans I'in-
cendie de Saint-Casimir avaient péri par asphysie, le coroner Yvon
Naud a conclu hier que les cinq décès étaient compatibles avec un

e de suicide. Hier, la SQ a exhibé différents objets retrouvés à
‘intérieur de la résidence incendiée. TEXTE EN D8.  

MORTEL RENDEZ-VOUS
DERRIÈRE HALE-BOPP

 
  

 

  

Photolaser AP

Plusieurs camions réfrigérés ont été dépêchés devantla luxueusepropriété californienne de Rancho Sante Fe, où
la police a évacué les cadavres des 39 adeptes de la «Source supérieure», trouvés morts jeudi.

Le suicide des 39 victimes
a été finement orchestre
 

Rancho Santa Fe, Californie (AP)

simulé derrière la queue de la comète Ha-
le-Bopp

Telle est la seule explication laissée, dans deux
cassettes vidéo, par les 39 membres de la «Sour-
ce supéricure» retrouvés morts mercredi dans
leur luxueuse demeure californienne perdue au
milieu des palmiers de Rancho Santa Fe.

Plusieurs heures après la découverte de ce
qui apparaît comme l’un des plus importants sui-
cides collectifs commis sur le sol américain. les
enquêteurs disposaient de peu d'élémentssurles
circonstances exactes de la mort des 39 adeptes.
qui remonterait à plusieursjours.

Peu d'éléments aussi sur leur compagnie, la
Source supérieure, qui créait dessites sur Inter-
net pour les entreprises désireuses d'être repré-
sentées sur le Weh. Une compagnie qui. malgré
ses activités professionnelles, ressemblait davan-
tage a une secte moderne qu’à une entreprise in-
formatique.

Le siège de la compagnie, où vivaient ses
membres, était situé dans une luxueuse propriété
de style hispanique, située dans le quartier hup-
pé de Rancho Santa Fe, considéré comme le
«Beverly Hills» de San Diego ct connu notam-
ment pour ses terrains de polo.

U n rendez-vous avec un vaisscau spatial dis-

Un «départ» planifié
C'est dans cette demeure de neuf chambres.

entourée de palmiers, bordant une piscine et un
court de tennis ct évaluée à plusieurs millions de
dollars que les policiers ont découvert mercredi
après-midi les corps.

Les gens de milieu aisé - 21 femmes et 18
hommes, dont l'un serait Canadien - reposaient
sur le dos,les bras le long du corps,le visage et le
buste recouvert d'un triangle de tissu de couleur
pourpre. Tous étaient coiffés et habillés de la
même façon, des cheveux très courts, des panta-

lons et des chaussures de tennis sombres.
«Ça semble une décision collective. Ça a été

très planifié. comme si ça avait été réalisé sans
accrocs», a souligné le Dr Brian Blackbourne.
médecine légiste du comté de San Diego.

L'odeur âcre qui empestait les lieux permet
de penser que leur décès remontait à quelques
jours. En revanche, dans l'attente des autopsies,
la cause de leur mort restait pour le moment
énigmatique.

«Il n'y a pas de blessures par balles, pas de
blessure à l'arme blanche», a expliqué le bureau
du shérif du comté de San Diego. ce dernier a
toutefoisajouté qu'un liquide de nature non pré-
cisée avait été trouvésurleslieux du drame.

Certains membres du groupe auraient décla-
ré au propriétaire de la demeure. Sam Koutches-
fahani. qu'ils étaient des anges dépêchéssur Ter-
re.

Sclon plusieurs témoins, les «adeptes» de la
Source supérieure se présentaient eux-même
comme des «moines» et appelaient la résidence
leur «temple». Entre eux, ils s'appclaient «frère»
ou «soeur». Îls se pliaient aux ordres d’un hom-
me plus âgé «Père John» et de son second «Frè-
re Logan». Les rares visiteurs qui pénétraient
dans ce «temple» aseptisé étaient invités à retirer
leurs chaussures et enfiler des chaussons de chi-
rurgien.

Rien ne semble montrerpour l'instant qu'il y
ait un lien avec la tragédie Saint-Casimir, au

* Québec, dans laquelle cing personnes. tous
membresde la secte de l'Ordre temple solaire
(OTS). ont trouvé la mort samedisoir.

En revanche. des rumeurs faisant état d’un
OVNI aperçu par un astronome derrière la
queue de la comète Hale-Bopp se sont multi-
liées depuis le retour de cet astre à proximité de
a Terre, La dernière apparition de la comète da-
te de 4000 ans. Pour les spécialistes, cet objet vo-
lant non identifié serait purement et simplement
un étoile déformée par les lentilles d’un télesco-
pe amateur...

UNE PAGE COMPLETE DE TEXTES ET PHOTOS (A4)
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Nouvelles mesures de l'aide sociale

C’est la fin de l’ambulance à outrance
François GOUGEON
 

Sherbrooke

transport par ambulance des bé-
néficiaires de l’aide sociale seront

appliquées à compter de mardi, ler
avril, dans le but d’éliminer les abus.

Si cette décision de la ministre
Louise Harel avait été annoncée le 15
janvier dernier, cela n’avait guère fait
de bruit. Si bien que dans leur chèque
du ler avril, les personnes visées par ce
changement, soit les prestataires adul-
tes considérés aptes au travail, seront
informées des détails.

D es mesures de contrôle dans le

qu'à maintenant, le paiement par le
ouvernement du transport par ambu-

fance d’un assisté social ne sera plus
automatique. 1! devraêtre justifié d'une
attestation médicale du médecin trai-
tant à la salle d'urgence. «Il faudra une
attestation pour juger de la nécessité
du transport par ambulance. On veut
s’assurer que l’ambulance, dont on
rembourse le coût, est vraiment utilisée
pour un cas d'urgence et qu’il n’y avait
pas d'autre possibilité moins dispen-
dieuse, comme le taxi», a signalé hier
l’adjoint au directeur régional de Tra-
vail Québec, David Létourneau.

Celui-ci s’est fait très prudent pour
éviter de parler d’abus mêmesi, dansle
passé, des transporteurs ambulanciers

ont déjà reconnu que des assistés so-
ciaux faisaient inutilement appel à une
ambulance. Des personnes avec de pe-
tits bobos appelaient l’ambulance plu-
tôt quele taxi car c’était moins compli-
qué pourelles: avec l’ambulance, elles
n'avaient à s'occuper de rien alors
qu’en appelant un taxi, il fallait d’abord
assumer le coût du transport avant de
présenter sa facture pour un rembour-
sementparl’État.

En Estrie, selon des données extra-
polées sur un an à partir du bilan des
mois de juillet, août et septembre 1996,
quelque 1700 assistés sociaux ont été
transportés par ambulance. Maisil est
impossible de déterminerles cas d’abus
caril n'existait aucun contrôle.

M. Létourneau a précisé que dans
le cas des gens qui utiliseraient l’ambu-
lance alors que ce n'était pas requis, à
compter du ler avril, il sera prélevé sur
leur chèque de prestation ultérieur le
montant à rembourserà l'État.

Dans les mesures annoncées le 15
janvier dernier, le gouvernement a éga-
lement établi une forme de ticket mo-
dérateur pour les transports à l'hôpital
par taxi. Il prend la forme d'une fran-
chise de 20 pour cent applicable au
paiement de chaque transport par taxi,
jusqu’à un maximum de 20 $ par voya-
ge et ce, pour une prime annuelle maxi-
male de 100 $.

Porte-parole du plus gros service

bi, de Sécurité de l’Estrie, se réjouit de

l'application d'un tel principe, bien

u'll estime que les cas d'abus avaient

iminué depuis un certain temps.

«C’est une bonne chose qu’on met-

te des contrôles. Mais le problème.
c’est qu'on va devenir des fiduciaires de

ces contrôles administratifs. Ce ‘sont

nos ambulanciers qui devront s'assurer

que le médecin qui reçoit le patient
transporté par ambulance a rempli l’at-
testation. Et on connaît le niveau d’oc-

cupation dans les urgences ces temps-

ci. On ne voudrait pas que nos ambu-

lanciers soient pris à perdre un temps

fou à cause de cela, surtout que les am-

bulanciers sont déjà très occupés», à
exprimé M. Fabi.

C'est que contrairement à venir jus- ambulancier de la région, Antoine Fa-

 

Gilles FISETTE
 

Sherbrooke

manche de Pâques au matin, avant le lever
du soleil, l’abbé Donald Thompson pren-

dra la tête de la procession des croyants venus
participer à unrite traditionnel: la cueillette de
l’eau de Pâques, à Saint-Venant.

Pour l’événement, si on se fie à la foule de
l’an dernier, les organisateurs attendent plus de
400 personnes.

Le rassemblement, signale l’abbé Thompson,
se fait au plus tard à 4h30 du matin, au perron
de l’église de Saint-Venant. De là, la procession
aux flambeaux se mettra en branleet se dirigera
vers le ruisseau Paquette où, comme le veut la
tradition, les gens puiseront de l'eau dans le sens
contraire du courant afin de l’eau conserve ses
attributs pascaux.

«Selon la tradition qui remonte même au
temps des colonies, les gens prêtent des vertus
magiques à l'eau de Pâques qu’ils disent inalté-
rable et capable de guérir... Moi, j'ai du respect
pour les croyances des gens mais je me sers plu-
tot de la symbolique chrétienne de I'eau qui est
la vie», explique l’abbé Thompson.

Après la cueillette de l’eau, les gens seront
invités à revenir à l’église où se tiendra une célé-

P our une troisième année consécutive, di-

 

Rendez-vous à Saint-Ÿ
© Unefoule de plus de 400 fidèles est attendue dans ce |
village pour la traditionnelle cueillette de l’eau de Pâques

bration de vigile pascale et une remise des oeufs
de Pâques.

Marche du Pardon

Parmi les autres célébrations religieuses qui
marquentle temps pascal, notonsla tenue d’une
autre tradition: la Marche du Pardon qui, cette
année, en sera à sa 67e année, à Sherbrooke, et
pourla 49e année,elle aura pour point de chute,
l'église de Beauvoir.

Les fidèles sont invités à se regrouper sur le
parvis de l’église Notre-Dame de l’Assomption,
dans le quartier de Sherbrooke, au plus tard à
12h45 cet après-midi.

Il reviendra à l’Archevêque de Sherbrooke,
Mgr André Gaumond, de prononcer les mots de
départ, vers 13h00. Le défilé est attendu à Beau-
voir pour une cérémonie qui débutera à 15h00,
au moment où on se remémore de la mort du
Christ en croix, sur le Golgotha.

Vendredi soir, à compter de 20h00,à l’église
de Saint-Venant,les fidèles pourront également
assister à une cérémonie rehaussée par le
Choeur symphonique de Sherbrooke et ses 120
choristes qui livreront leur interprétation des
«Sept paroles du Christ en croix», de Joseph
Haydn.

Des scènes commecelle-ci, prise l'an dernier, se répéteront parcentaines dimanche, à Saint-Venant.
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Disparue depuis
plus d’une semaine

Sherbrooke (PSJ) - La Police
municipale de Sherbrooke a émis un
avis de recherche, hier, dans le but

de retracer une

femme, dispa-
rue depuis le
mercredi 19

mars 1997.

Mme Chantal
Gendron, âgée
de 37 ans, a
quitté son do-
micile ce jour-là
pour prendre
place dans sa
voiture Toyota
Tercel, deux   

Chantal Gendron, portiéres, bleue,
la disparue immatriculée

YQJ 734.
L'automobile a été retrouvée le

dimanche 23 mars dans le parc de
stationnement du restaurant Burger
King, à Notre-Dame-du-Bonse-
cours, Il est possible d’apercevoir à
partir de l’autoroute 10, un panneau
publicitaire de ce restaurant. C’est à
la sortie 23 del'autoroute 10.

Selon les informations que les
policiers ont pu recueillir, l’automo-

bile était stationnée à cet endroit
depuis le jeudi 20 mars, soit le len-
demaindela disparition.

Etant donné l’état dépressif de
la disparue, proches et connaissan-

ces craignentle pire.

Mme Gendron a les cheveux
bruns et les yeux bleus. Elle mesure
1.68 m (cing pieds et six pouces et
demi) et elle pèse dans les 55 kilos
(122 livres), Elle est de nationalité
canadienne et d’expression françai-
se.

Au momentdesa disparition,el-
le était vêtue d’un pantalon jean
bleu, d’un manteau court en tissu

bourgogne sur lequel apparaissent
des broderies. Elle était chaussée de
bottes brunes.

Toute information concernant
les allées et venues de Mme Gen-
dron peut étre communiquée aux
autorités policières ou encore au dé-
tective Roger Surprenant, enqué-
teur dans ce dossier, en composant
le 821-5544.

Trois agents de la
prison portent plainte

Trois agents des services correc-
tionnels du Centre de détention de
Sherbrooke porteront plainte pour
menaces de mort et voies de fait
contre deux détenus.

Cette décision, extrêmement ra-
re de la part du personnel du centre
de détention, est la conséquence de
l'échauffourée survenue dans le sec-
teur H-3 de la prison, mercredi ma-
tin.

La Sûreté du Québec a donc as-
signé un enquêteur pour s'occuper
de cette affaire et la soumettre au
substitut du procureur général.

Rappelons que dans ce secteur,
on détient des individus pour des
raisons de refus de processus de ré-
habilitation ou pour des raisons de
sécurité.

Ce matin-là, des détenus ont dé-
cidé de roupiller ou de faire sem-
blant de roupiller au moment de la
distribution des repas du matin.
Commeon dit, ils ont passé en-des-
sous de la table.

Laprivation, ou peut-être le pré-
texte de privation de déjeuner, a
émoustillé le caractère de certains
individus qui, en guise de moyen de
pression, ont refusé aux agents l’ac-
cès à ce secteur.

On se doutera bien que ce ne
sont pas les détenus qui mènent
mais le personnel des services cor-
rectionnels. Dans l'échauffourée, un

détenu a été blessé et conduit à l'hô-
pital pour examen avant de réinté-
grer son domicile de la rue Talbot.

Les autres ont été placés sous
surveillance. Hier, tout le monde a
mangé et tout le monde a pris le
pas.

Plantation de
sous-sol a Stoke
.-! Stoke - Si le temps et la tempé-
rature ne démontrent pas avec fer-
meté F'arrivée officielle du prin-
temps, certains indices glanésici et
là tendentà le prouver.

Ainsi les membres de l'Escouade
du crime organisé de la Sûreté du
‘Québec ont cueilli 44 plants de ma-
rijuana, dans des pots de terre, dans
un sous-sol, à Stoke.

Ils ont de plus procédé à l’arres-
tation du marihuanaculteur qui
comparaîtra par voie de sommation
- il s'agit d'un homme de 52 ans-
pour répondre à une accusation de
culture de stupéfiant.

Les policiers ont également saisi
le matériel servant à cette culture
qui croissait dans une maison, che-
min Carrier.

La valeur des plants se situerait
à quelque 4500 $.  
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Déficit de 61 000 $ pour CHARMES
© Un procès perdu et les pluies diluviennesdejuillet en seraient responsables
Denis DUFRESNE
 

Sherbrooke

à Corporation de gestion CHAR-
MEStermine l’année 1996 avec un
déficit de 61 000 $, indique le der-

nier rapport financier de l'organisme,
qui sera déposé au conseil municipal
lors de la séance du 7 avril prochain.

Selon les informations obtenues par
La Tribune, à la suite de l’assemblée
énérale de l’organisme tenue en mi-
ieu de semaine, ce déficit serait princi-
palementattribuable aux frais reliés au
congédiement de l’ex-secrétaire-
comptable, Monique Laroche, et aux
dommages causés au réseau cyclable

parles pluies diluviennes dejuillet der-
nier.

Mme Laroche avait été remerciée
de ses services, en 1995, alors que
CHARMESfaisait l’objet d’allégations
de gestion douteuse.

Après avoir été débouté en Cour
supérieure, en décembre dernier, l'or-
ganisme a dû verser 40 000$ à cette
ex-employée pour congédiement injus-
tifié. Les frais comptables et juridiques
ont porté cette somme à près de
75 000 $.

Parailleurs, les fortes pluies de juil-
let 1996 ont causé des dommages de
plusieurs milliers de dollars aux voies
cyclables le long dela rivière Magog.

CHARMES,dont le budget était de
1.1 million $ en 1996, dont plus de
500 000 $ provenaient de la Ville de
Sherbrooke, tentera d’absorber ce défi-
cit au cours de l’année 1997. alors
qu'elle est sous la loupe du Comité de
réingénierie de la Ville de Sherbrooke,
chargé de revoir de fond en comble le
fonctionnement de l'appareil municipal
et des organismes qui lui sont rattachés.

CHARMESavait terminé l'année
1995 avec unléger surplus de 4300$.

En dépit du déficit de 61 000 S
pour 1996, les employés de CHAR-
MESbénéficient cette année d'une lé-
gère augmentation de salaire basée sur
a hausse du coût de la vie. soit un peu
plus de un pour cent.

D'autre part, six employés de
CHARMESont proposé dernièrement
un partenariat à la Ville de Sherbroo-
ke. En vertu de celui-ci, l'organisme
chargé de l'aménagement et de la ges-
tion des berges des rivières Magog et
Saint-François serait privatisé tout en
conservant le même mandat et sa sub-
vention municipale de 500 000 $ par
année.

Enfin, CHARMESentend poursui-
vre cette année son projet de centre
d'interprétation du milieu naturel dans
le marais Saint-François, un investisse-
ment global de 500 000 $ sur trois ans,
dont 150 000 $ doivent provenir de la
Ville de Sherbrooke.

 

  

Steve BERGERON
 

Sherbrooke

du mercu... Bourrasque! Vents!
Gros flocons! Accalmie. Retour

du sol... Non! De la neige! Encore!
Nuages gris! Le mercure chute! Ca se
calme a nouveau. Une éclaircie. Du
sol... Neige! Froid! Tempéte! Glace!
Remblais! Ras-le-bol!

Huit jours que le printemps est ar-
rivé. Et c'est huit à zéro pour l'hiver.
Dire que Pâques est après-demain. Pa-
rions que les petites filles qui naîtront
ce jour-là ne se feront pas baptiser Pâ-
querette, mais plutôt Blanche ou Ma-
rie-des-Neiges.

Qu'en est-il maintenant des ventes
d'articles de printemps et d’été dans

T imide soleil. Douce brise. Hausse

  

 

  

 

nos commerces? Avec autant de neige
qui ne fond pas dehors, l'envie de
s'acheter un short, un t-shirt ou un
maillot de bain ne doit passe faire sen-
tir beaucoup...

Ce n’est quand même pas si mal.
affirment les quelques marchands que
La Tribune a rencontrés hier soir, dans
un Carrefour de l’Estrie passablement
achalandé. -

«Il y a un petit retard, note Chantal
Bérubé, gérante de la boutique Gara-
ge. C’est toujours plus difficile avec les
nouveautés de printemps quand il y a
encore de la neige. Dans ce temps-là,
on ne pense pas Vraiment aux petites
shorts ni aux petites jupes. Mais depuis
deux semaines, les gens achètent vrai-
mentplus. Je pense qu’ils sont dus.»

Jimmy Bilodeau, gérant de la bou-
tique de chaussures Aldo, rapporte

 

  

Officiellement, le printemps est arrivé depuis huit jours, mais la couche de neige qui persiste et les bourrasques à répétition en font sérieusementdouter. Sonia Fortin, elle, préfère
ne pas prendre de chance et noue soigneusementle foulard de son fils Gabriel. Un coup defroid, c’est si vite arrivé! Les commerçants du Carrefour del'Estrie, quant à eux, n’ont
pasl'air de trop pâtir de ce printempstardif. Photos de droite en haut, Isabelle Gadbois, de Ballons Décor et Manon Proulx, gérante chez Laura Secord; en-dessous, Jimmy Bilo-
deau, gérant chez Aldo et Jean-Claude Héroux, propriétaire de la boutique Intersport.

que son mois de mars un peu mieux
que l'an dernier. «Et c’est sûr que cela
serait encore mieux avec moins de nei-
ge.»

«La réaction est assez bonne», rap-
porte quant à lui le propriétaire de la
outique Intersport, Jean-Claude Hé-

roux. «Les ventes ont été un peu plus
difficiles à décoller. Par rapport à Pâ-
ques l'an dernier. nous sommes deux
semaines plus tôt, et la réaction est su-
périeure. On sent aussi que l’atmos-
phère est meilleure.»

Comment vont les cocos?
La neige a-t-elle un effet sur les

achats de Pâques? Chez Laura Secord,
il y a tellement de monde quela géran-
te Manon Proulx a à peine le temps
d'accorder deux minutes d’entrevue.
Dans ce commerce. Pâques vient bien

& Le bilan des ventesn'est
A quand mémepas si

mal malgré un hiverqui
s'éternise, affirme-t-on
au Carrefourde |'Estrie

 

macom Jug. eve, Mart n Blache

avant Noël et la Saint-Valentin en ter-
me de ventes.

«Vous pouvez voir que nous avons
neuf employés sur le plancher. Ça va
très bien», constate-t-elle simplement.

Pour Pâques, Ballons Décor a
installé un stand spécial au milieu du
Carrefour. où se côtoient fleurs, lapins
et ballons jaunes ou violets.

«Pâques, ce n’est pas comme Noël.
Les gens attendent souvent à la der-
nière minute pour acheter leurs ca-
deaux, explique Isabelle Gadbois, em-
ployée. Nous ne sommes que jeudi. Je
m'attends à ce que demain et samedi,
ça soit très occupé.»

Tentative d’explication de cet hiver
qui colle. Si vous vous souvenez, à
Noël, il a fait très doux. Et vous con-
naissez sans doute le proverbe: «Noël
au balcon, Pâques au tison.»  
 
 
Malavoy et Landry laissent tomber.
© La première a eu l'assurance du second qu'il n'a pasfait la réflexion rapportée dansL'Actualité
 

Sherbrooke (FG)

Malavoy, entend passer l’éponge
sur des propos très durs à son en-

droit dans le cadre d'une entrevue ac-
cordée à L'Actualité par le vice-premier
ministre du Québec et ministre des Fi-
nances, Bernard Landry.

Dans le portrait que dresse le jour-
naliste Jean Benoît Nadeau du ministre
responsable de l'Estrie dans la livraison
d'avril du mensuel, on y lit que celui-ci
se demande pourquoi le premier minis-
tre Jacques Parizeau n'a pas tout sim-
plement expulsé de ses rangs la dépu-
tée de Sherbrooke, qui avait voté aux
élections mêmesi elle n'avait pas la ci-
toyenneté canadienne.

Onsait que cette affaire qui remon-
te à environ deux ans et demi avait coû-
té le poste de ministre de la Culture à
Mme Malavoy.

L' députée de Sherbrooke, Marie

Or. selon elle, qui avait été infor-
mée préalablement par l'attachée de
resse de M. Landry de ce bref passage
a concernant, c’est là pure spéculation
du journaliste. «Avant que la revue ne
soit livrée au public, M. Landry a pu
prendre connaissance de l'article. Son
attachée de presse m'a contacté pour
me dire que cette allusion à mon sujet.
qui n’est d'ailleurs pas une citation, ne
correspond absolument pas à la réali-
té», a expliqué hier Marie Malavoy.

Tête-à-tête

La députée de Sherbrooke signale
également avoir eu l'occasion, la semai-
ne dernière. de rencontrer le ministre
Landry lors d’un téte-a-téte. Elle en
profite pour vider la question. Et il est
clair pour clle que jamais le ministre
n'a faissé échapper un tel commentaire
devant le journaliste. «Quand on s'est
parlé les yeux dans les yeux, j'ai réalisé
qu'il était réellement très malheureux

 

 

Marie Malavoy

de cela. De toute façon, on le sent
quand quelqu'un nous prend à l’écart
ou qu'il a une attitude de rejet à notre
endroit. Et j'ai jamais senti un tel senti-
ment de la part de M. Landry à mon
endroit», a aussi dit Marie Malavoy.

En fait. elle juge que grâce à la dis-
cussion que cette affaire a entraînée
avec son collègue ministre, cela a même
créé un meilleur rapprochement entre
les deux personnes.

Et du reste. mème si Bernard Lan-
dry a soutenu dur comme fer devant
Marie Malavoy qu'il n'avait jamais ap-
orté la réflexion que lui attribue le

Journaliste de L'Actualité. il n'est pas
question d'exiger de rectificatif. «On a
convenu de laisser tomber. Car si on in-
siste pour apporter des corrections. ça
risque de créer l'effet contraire et de
redonner de l'importance à un événe-
ment passé», a indiqué la députée dc
Sherbrooke.



 Ad
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SUICIDE COLLECTIF EN CALIFORNIE: 39 MORTS

 

| Des valises préparées pour le grand voyage
Ln

Rancho Santa Fe, Californie (AP, PC)

es 39 personnes retrouvées mortes
en Californie, apparemment à la
suite d’un suicide collectif, ont

commencé parfaire leurs valises. Puis,
il semble qu’elles aient avalé un mé-
lange d’alcool et de barbituriques. On
les a découvertesla téte enserrée dans
dessacs en plastique, ce qui aurait per-
mis d'accélérer la mort.

Selon le Dr Brian Blackbourne,
médecin légiste du comté de San Die-
go. qui s'exprimait devant la presse

jeudisoir, les 39 morts sont 21 femmes
et 18 hommes, âgés de 20 à 72 ans.
Dans un premier temps, les policiers
avaient eu du mal à déterminerl’âge et
le sexe des victimes à cause de leurs
cheveux coupés très courts et des
corps qui avaient commencé à se dé-
composer.

Tous seraient américains à l’excep-
tion d'un Canadien. Il y a deux noirs,
quelques hispaniques, la majorité
étant de race blanche.

À Ottawa, un porte-parole du mi-
nistère des Affaires étrangères, a dé-
claré: «Nous savions qu’un citoyen ca-

Des cassettes vidéo
d'adieu envoyés
à un ex-membre
 

San Diego (AP)

es 39 personnes retrouvées mortes
| à Rancho Santa Fe ont envoyé à

un ancien membre de leur confré-
rie des cassettes vidéo d'adieu, dans
lesquelles elles expliquent les motiva-
tions de leur suicide collectif.

Nick Matzorkis, un hommed’affai-
res de Beverly Hills qui emploie un an-
cien membre de la «Source supérieu-
re«, a précisé que son employé
-identifié seulement sous le nom de
Rio- avait reçu dans la semaine deux
cassettes vidéo.

Les adeptes estimaient qu'il était
temps de se «défaire de leurs envelop-
pes», probablement pouraller à la ren-
contre d'un OVNI qui selon eux voya-
geait dans le sillage de la comète Hale-
Bopp, actuellementvisible dansle ciel,
a expliqué Nick Matzorkis à la chaine
de télévision NBC.

«Rio» a reçu ces cassettes mardi
soir par la poste et en a parlé mercredi
à son patron, a expliqué ce dernier.
L'une des bandes provenait du diri-
geant du groupe, le plus âgé. L'autre
contenait les adieux de chacun des
membres du groupe.

Les enquêteurs n'ont pas détermi-
né dans l'immédiat les circonstances
exactes de la mort des 39 adeptes de la
«Source supérieure». «ll n'y a pas de
traces de blessures par balles, de coups
de couteau. À ma connaissance, il n'y
pas de traces de poison», a expliqué
I'enquéteur Alan Fulmer. du bureau
du sheriff du Comté de San Diego.

Plusieurs camions réfrigérés atten-
daient devant la propriété de Rancho
Santa Fe où ont été retrouvés les
corps. L’un des camions a quitté les
lieux à l’aube, mais les autorités n’ont
pas précisé ce qu’il transportait.

 

nadien pourrait être impliqué. Le
consulat général du Canada à Los An-
geles fait présentement enquête.»

La plupart des morts avaient sur
eux leur identité ainsi que des petits
morceaux de papiers avec la recette
suivante pour se suicider: prendre du
gâteau ou de la compote de pommes,

mélanger le médicament, avaler avec
de la vodka, s'allonger et se détendre.
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«Ça semble une décision collective.
Ça a été très planifié, comme si ça
avait été réalisé sans accrocs», a souli-
gné le Dr Blackbourne.

Les victimes seraient mortes par
groupes séparés, ce qui expliquerait la
raison pour laquelle le décès de cer-
tains remonte à trois jours, tandis que
d’autres ont rendu l’âme il y a 24 heu-
res seulement.

Le médecin légiste à précisé que le
deuxième groupe avait assisté le pre-
mier, le troisième assistant le second
tandis que les deux dernières person-
nes survivantes nettoyaient la maison.

Chacun avait un billet de cinq dol-
lars et quelques pièces de monnaie
dans leurs poches. Les valises se trau-
vaient au pied deleurslits.

 

 

Les aspirations mystiques de la
«Source supérieure» sur Internet
Elizabeth WEISE
 

Washington

oin d'être excentrique, le serveur
Internet officiel de la «Source su-
périeure». dont 39 membres ont

été retrovés morts mercredi en Cali-
fornie, est aussi professionnel qu’un
autre... Mais un second site Web, qui
semble émaner du même groupe, dé-
crit les aspirations mystiques qui au-
raient mené au suicide collectif.

Selon la chaine de télévision NBC,

ces deux sites sont liés, même si le se-

cond serveur. ésotérique, ne porte pas
mention de la Source supérieure.

Sur le serveur «Heavensgate», on
retrouve le désir de quitter la Terre et
de rejoindre, dans le sillage de la co-
mète Hale-Bopp. un mystérieux vais-
seau spatial. Des références qui figu-
rent aussi sur les cassettes vidéo
d’adieu envoyées par les candidats au
suicide.

«Nous somme dansla joie, car no-
tre Membre le Plus Ancien dans le
Stade Evolutif d’au-dessus de l’Hu-
main (le «Royaume des Cieux») nous

Clinton juge
«tres important»
de faire toute
la lumiere
 

Washington (AP)

€ président des Etats-Unis Bill
Clinton a jugé «très important»
hier que toute la vérité soit faite

sur l'apparent suicide collectif de 39
jeunes gens, membres d'une compa-
gnie informatique aux allures de sectes
à RanchoSanta Fe.

Lors d'une réunion avec les journa-
listes dans le bureau Ovale, le prési-
dent s’est dit hier «très troublé» par
cet événement dont il a déclaré ne
connaître les détails que par les jour-
naux ct la télévision. «C'est déchirant,
c’est écocurant. c’est choquant», a-t-il
déclaré.

«Il est très important», a-t-il ajou-
té, «que nous trouvions autant de faits
que possible pour déterminer ce qui à
motivé ces gens et ce que nous tous
nous pouvons faire pour nous assurer
qu'il n'y ait pas d'autres personnes
dans le pays qui pensent la même cho-
se dans le pays, qu’il n’y ait pas des
personnes si isolées qu'elles se créent
leur propre monde et justifient de tel-
les actes».

a fait savoir que l’approche de la co-
mète Hale-Bopp est le signe que nous
attendions (...) Nous sommes prêts à
quitter ce monde et rejoindre l’équipa-
ge de Ti», explique ce serveur.

Surle site, abondentles références

à Waco, Texas: après un long siège par
les services fédéraux, 81 membres de

la secte des Davidiens avaient trouvé
la mort dans l'incendie de leur ferme-
bunker et dans une fusillade. Mais on
y parle aussi de Masada, la forteresse
d'Israël où plus de 900 zélotes juifs se
suicidèrent en 73 avant Jésus-Christ
plutôt que de se rendre aux Romains.

Quant au serveur web «officiels de
la Source supérieure, il fait l'article du
travail fourni par ce groupe de techni-

 

ciens de l'informatique, spécialisé dans
la réalisation de serveurs Internet. À la
tête d’une société high tech, s’occu-
pant de design, les férus d’informati-

que de Rancho Santa Fe s'occupaient
aussi de programmation, d'analyse de
systèmes et de sécurisation d’ordina-
teurs.

«À la Source supérieure, nous nous
engageonsà faire de votre entrée dans
le monde du cyberespace une expé-
rience facile et fascinante», explique la
page de présentation du serveur. Ii
énumere aussi les adresses d'un bon
nombre de sites réalisés par la société,
parmi lesquels le Club de polo de San
Diego, ou une société de production
cinématographique.

  

On trouve aussi sur ce site la pro-
fession de foi, l’éthique professionnel-
le de la Source supérieure: «Les per-
sonnalités qui forment le noyau dur de
notre groupe travaillent ensemble de-
puis plus de 20 ans. Pendant ces an-
nées, chacun d'entre nous a atteint un
haut degré de technicité et de savoir-
faire grâce à une discipline personnelle
et à des efforts concertés. Nous ten-
tons de rester positif dans toutes les
circonstances et de donnerpriorité à la
réalisation d’un projet sur toute moti-
vation personnelle ou sur nos egos en
tant qu’artistes».

Adresses Web:
www. highersource.com
wwwhcavensgate.com

http://
et  http://

 

| Les corps
évacués
La plupart des morts ont été trouvés
danscette position (ci-dessus) par les
policiers. Ils avaient sur eux leur iden-
tité ainsi que des petits morceaux de
papiers avec la recette suivante pour se
suicider: prendre du gâteau ou de la
compote de pommes, mélanger le mé-
dicament, avaler avec de la vodka,
s'allonger et se détendre.
Ci-contre,plusieurs camionsréfrigérés
attendaient devantla propriété de
Rancho Santa Fe où ont été retrouvés
les corps. L'un des camions a quitté les
lieux à l'aube hier, mais les autorités
n’ont pas précisé ce qu’il transportait.

Photos AP

 

   

   

 

Les 39 personnes retrouvées mortes
en Californie ont commencé parfai-
re leurs valises. Puis, il semble
au‘elles aient avalé un mélange
‘alcool et de barbituriques...   
 

«Rien de
farfelu du
genre» chez
les Raëliens
 

Sherbrooke (FG)

omment? Le suicide collec-
« tif? Jamais! Cela va entiè-

rement à l’encontre de no-
tre message: unc de nos grandes
valeurs, c’est le respect intégral de
la vie!»

Un des bras droits de Raël, le
grand chef de l’Église raëlienne,
Jean-Claude Nader, a vivement re-

jeté hier tout rapprochement de ce
groupe avec l'Ordre du temple so-
laire (OTS), qui a fait cinq autres
victimes en fin de semaine derniére,
ou encore la secte de Californie
chez qui 39 adeptes se sont donné
la mort avant-hier.

Dans les deux cas, ces mouve-
ments pronent un «voyage» vers les
astres, où la vie est appelée à être
meilleure: Sirius pour les convertis
à l'OTS et la comète Halebopp
(d’ailleurs bienvisible à ce moment-
ci) chez le deuxième groupe. Du cô-
té des Raëéliens, où l’on réfère plu-
tôt aux Éoliens, M. Nader fait re-
marquer que c’est bien différent:
c’est eux qui doivent venir à nous et
non l'inverse.

«Je comprends, avec ce qui se
vient de se passer dans ces deux
sectes, que certaines personnes
cherchent à faire des rapproche-
ments. Mais on a rien de farfelu du
genre de cessectes où on doit partir
en vaisseau spatial vers une planète.
D'ailleurs, le message de Raël est
clair: on est contre le suicide. On
rejette toute idée de s’enleverla vie,
individuellement ou collectivement,
mêmesi les Éolicns nousle deman-
daient», a expliqué le responsable,
alors que Raël n’a pu être joint car
i1 est présentement en mission en
Australie.

La vie d’abord :

«Pour nous,a-t-il repris, la vie est |
une joic de vivre. Et on favorise
l’épanouissement des êtres humains
par le plaisir. Ça n'a rien à voir avec
l’esprit qui règne au sein de l’OTS.
Il serait malheureux de tout mettre
les religions minoritaires dans le
même sac.»

Soutenant que l'Église raëlienne
respecte «parfaitement» les princi-
pes édictés par la charte des droits
et libertés du Québec, du Canada et
même de l’ONU, Jean-Claude Na-
der considère même queles autori-
tés gouvernementales devraient in-
tervenir dans des groupes ou la
«Vérité» passe par le suicide de ses
adeptes.   
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400
maisons
pour
Lynx
Estrie
des sa
premiere Ç
année

Pierre-Yvon BÉGIN

  
 

Sherbrooke

\ .
su toute première année d'activi-

A tés en Estrie. le constructeur d'ha-
bitations Lynx Estrie. à érigé pas

moins de 400 maisons, représentant un
chiffre d'affaires de 28 millions $. Et ce
n'est pasfini si l’on se fic aux sondages.
Près de 40 % des locataires pensentfai-
re l'acquisition d’une maison d'ici deux
ans.

«C'est un succès phénoménal. dira
Normand Beauchamp, président de
Lynx Estrie. hier en conférence de
presse. On a été complètement étonné
par ce succès. Construire 400 maisons
en une année, ce n'est pas arrivé sou-
vent. On ne peut se comparer aux au-
tres, parce qu'on les à tous dépassés et
de beaucoup.»

Le président devait confirmer que
le concept développé par Lynx Estrie.

[ie

 

 

 

 

Le président de Lynx Estrie, Normand Beauchamp, dit avoir été surpris par le succès de
son entreprise.

intéresse surtout une clientèle de pre-
miers acheteurs. L'entreprise qui a créé
21 modèles de maison, a également
profité des meilleurs taux d'intérêt en
20 ans. Elle dispose également d’une
banque de deux trois mille terrains en
région.

Normand Beauchamp estime que
tous ces facteurs contribuent à la réali-
sation d'un rêve pour les premiers
acheteurs de maison. À son avis, un
groupe de consommateurs peut main-
tenant avoir accès à la propriété, chose
qui était impensable voilà quelques an-
nées.

«Notre première fin de semaine
d'activités, de rappeler Normand Beau-
champ, nous avions acheté une page de
publicité dans le journal. À Saint-Elie,
nous avons vendu 49 maisons. Les ban-
quiers sont tombésà terre.»

Le président de Lynx souligne que
les travaux de construction sont effec-
tués en association avec des entrepre-
neurs locaux, tels que Lecours Fortin.

Imocom Dog.e‘e Kere arg.  
Belvédère Construction et le Groupe
Sherko.

Lynx Estrie vient aussi de conclure
une entente avec la société Contramax.
Cette société est en réalité un regrou-
pement d'entrepreneurs généraux.

«Nous, expliquera Robert Théberge
de Contramax, on s'assure que tous les
fournisseurs sont payés, Il y à juste lu
banque qui touche à l'argent. Avec
l'entrée en vigueur du nouveau Code
civil, les fournisseurs ou sous-traitants
qui n’ont pas été payés par le contrac-
teur, peuvent réclamer les montants
dus au nouveau propriétaire.»

Contramax est également en mesu-
re de fournir une assurance contre la
erte d'emploi. Il semble en effet que

la peur de perdre son emploi constitue
aulourd' hui le frein principal à l'achat
d'une maison.

Bruno Isabelle, représentant de la
Banque de Montréal, s’est dit heureux
de l'association entre Lynx Estrie et
Contramax.

Il avait roulé sur le pied d'un policier de Rock Forest en fuyant

Amende de 1000 $ au chauffard motard À
 

Sherbrooke (PSJ)
7

ric Marois, âgé de 26 ans, de Sher-
E brooke, a écopé une amende de

1000 $ pour une accusation de dé-
lit de fuite. dans lequel un policier de la
Sûreté municipale de Rock Forest avait
subi une fracture de la cheville. le 2 oe-
tobre 1996.

Chevauchant une moto, il avait rou-
lé sur le pied du policier Pierre Audit
qui tentait de l'intercepter vers This.
boulevard  Bour-
que. à Rock Forest
puis il avait pour-
suivi sa course fol- hsuepis
le. Ce n'est que +. a
plusieurs semaines ¥,
plus tard qu'il fi
avait pu être retra- B
cé.
Un autre moto- RB

   

  

cycliste, qui avait A
aperçu la voiture B 1S
de patrouille im- JB
mobilisée en tra- od
vers de la chaussée
et le policier de-
bout près du véhi-
cule, avait tenté de
freiner mais il a pg
chuté et glissé sur
plusieurs metres [F< 9
avant de s'arrêter. juan

Il avait aussitôt
été appréhendé.
André Guérin.

âgé de 24 ans, de
Sherbrooke. a lui
aussi plaidé coupa-
ble, mais a une ac-
cusation de con-
duite dangereuse.
Après les repré-

sentations du dé-
fenseur Jean Le-
blane et du
procureur André
Campagna, le juge
Desmarais l'a con-
damné à verser
une amende de
300$.

Rappelons que
toute cette affaire
« débuté quand
deux patrouilleurs
de la Sûreté muni-
cipale de Rock Fo-
rest qui circulaient
boulevard  Bour-
que. direction
Sherbrooke, ont
aperçu dans la
voie inverse deux
motocyclistes qui
roulaient à vive al-
lure et gue l'un
deux avait même
levé en l'air la

POUR LE
PRIX DE

 

. y Desjardins

roue avant de sa moto.

Les policiers ont aussitot fait demi-
tour pour tenter d'intercepter les deux
oiscaux de vitesse. Ce fut peine perduc
même si la poursuite a atteint des som-
mets de 175 à 200 kilomètres-heure. Ils
ont lancé un message sur les ondes.

Le message capté. le policier Pierre
Audit. qui se trouvait en amontde cet-
te course folle, a immobilisé la voiture
de patrouille de façon à dresser un bar-
rage puis il est sorti du véhicule avec

L'AMÉNAGEMENT EXTÉRIEUR

¥ C'est dans notre salon
aeça se passe!

* soohabitat
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£mem

son fusil 12 et dès qu'il a aperçu les
deux motocyclistes, il a levé les bras.

On connaît la suite: chute d'un mo-
tocycliste et échappée de l'autre après
avoir roulé sur le \
pied du policier. A

Mais les poli-
ciers sont tenaces
comme l'a consta-
té le chauffard
motard.
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Détaillants d'articles de chasse,
péche et plein air et leurs
nouveautés 1997.

(CLINIQUES » CHASSE

La Tribune, Sherbrooke, vendredi 28 mars 1997 AS

Peine de six mois pour
une 10e ivresse au volant
 

Sherbrooke (PS)

Vaillancourt, 11 va fallon
«M qu'il y ait une fin à tout ce-

® la. Ça ne peut continuer
ainsi. Vous le constatez vous aussi que
les peines augmentent sans cesse. Vous
voyez les conséquences.»

Après avoir appris que l'accusé en
était à sa dixième cause de facultés af-
faiblies au volant. le juge Gérald Des-
marais, de la Cour du Québec. n’a pu
s'empêcher de le sermonner un peu ct
de le ramener à la raison.

André Vaillancourt, âgé de 36 ans.
d'Eastman, a plaidé coupable hier ma-
tin à des accusations de facultés affai-
blies au volant, de refus de fournir des
échantillons d'haleine et de conduite
pendant une interdiction.

Il avait cté intercepté vers 3h, mer-
credi, route 112, près de Magog par des
patrouilleurs de la Régie de police
Memprhémagog. Etant donné l'impres-
sionnant dossier de conducteur aux fa-
cultés affaiblies, on comprendra qu'il a
tenté d'échapper une premièrefois aux
policiers qui l'ont finalement pris en
sandwich. sans casse:

Après sa comparution mercredi, il à
dù retourner derrière les barreaux car
le ministère public s'est opposéà sa re-
mise en liberté. Après une nuit de ré-
flevion et une consultation avec son
avocat, l'accusé a décidé d'attaquer le
problème de front.

Cet aveu de culpabilité lui a valu
une peine totale de six mois de prison
après les représentations sur sentence
et la suggestion commune du défenseur
Philippe Gilbert et de la procureure
Mylène Pelchat.

De 1982 à mars 1996, Vaillancourt
a subi des condamnationstotalisant des
amendes de plus de 2300 $ et diverses
peines d'emprisonnement allant de 14
Jours à quatre mois.

Hier. le juge Desmarais a soumis
l'accusé à une probation detrois ans et
a prononce une autre interdiction de
conduire pour les trois prochaines an-
nées.

H a enjoint l'accuse de poursuivre
ses réunions avec les ALA. dans son sui-
vi de probation.

Me Gilbert à expliqué que son
client avait déjà subi trois thérapies
mais avec des demi-succès.
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ans sa grande bonté, Ber-
D nard Landry, le ministre

des Finances du Québec, a
refilé I'odieux de ses coupures
aux municipalités. Elle devront
se passer de 500 millions $ en
1998, selon ce qu’il leur a annon-
cé mardi. Elle devront aussi ab-
sorber une note de
125 millions $ additionnelle qui
leur avait été refilée l'an dernier.

Le ministre n’a leurré personne. Ce sont les
contribuables auxquels il a promis des baisses
d'impôts qui en paieront de toute façon la no-
te. Ce qu’il reste à savoir, c'est qui paiera: les
employés municipaux par des diminutions de
salaires ou de leurs avantages marginaux, ou
les citoyens par des hausses de leur compte de
taxe. Si ce n’est pasle cas, ce le sera alors par
une diminution desservices qui leur sont ren-
dus.

 

Jacques
PRONOVOST

C'est donc maintenant aux municipalités de

 

faire des miracles. Cela veut dire faire la sale
besogne du provincial pour que ce demi-mil-
liard... et un peu plus,n’atteigne pas directe-
mentla poche des payeurs de taxes.

C'est possible en partie. Mais le miracle ne
se fera pas tout seul. Même si de nombreuses
villes, et notamment Sherbrooke, Rock-Forest,
Saint-Elie, Magog... présentent des surplus im-
portants depuis quelques années.Si lesvilles
ont réussi des prodiges d'ingéniosité dans la
réingénierie de leurs processus et dansle con-
trôle de leurs dépenses dans les dernières an-
nées, elles se heurteront dansles prochaines
aux barrières des conventions collectives avec
leurs employés.

Malgré toutes les bonnesintentions de
ceux-ci, de leurs syndicats et des élus, il ne faut

pas s'attendre à des cadeaux désintéressés de
qui que ce soit. C'est tout-à-fait normalet hu-
main. Or, les municipalités n’ont pas, à l'heure
actuelle, les mêmesprivilèges que l’Assemblée
nationale pour s'entendre avec leurs syndicats,

ÉDITORIAL

Aux municipalités de faire les miracles

 

 

les intimider par la menacede loi spéciale, ni
même une possibilité égale de plier devant
leurs plus grandes exigences. Mêmelà ce sont
les créatures du gouvernement, par arbitrage,
qui ont causé dansle passé les plus grandstorts
aux finances publiques municipales en oc-
troyant des augmentations que celles-ci refu-
saient notammentà leurs policiers ou pom-
piers.

A Sherbrooke, une évaluation sommaire
laisse croire que les contribuables pourraient
avoir à assumer une facture de 5 millions $ en
1998. Et probablement un peu plus avec le
non-remboursement de la TVQ etl’augmenta-
tion de 1% de celle-ci. Si les économies direc-
tes n’étaient pas possibles, cela représenterait
7% d'augmentation, en moyenne un peu plus
de 100 $ de plus par propriétaire.

Cela ne sera peut-être pas le cas, les muni-
cipalités étant surtout invitées à comprimeren-
core leurs dépenses. C’est ce que Sherbrooke
tente de faire depuis trois ans en visant un bud-

get de 100 millions $ dans deux ans,alors qu’il
est encore de 106 millions $. On vous deman-
dait de vous serrer la ceinture pour
6 millions $. Attendez-vousà le faire pour10.

Il est évident que ce pelletage forcera enco-
re la main des municipalités pour des regrou-
pements. Si le ministre Trudel se drape des
principes de la bonne entente et de la bonne
foi pour promouvoirles fusions, il se cache aus-
si derrière ces «incitations» musclées de son
ministre des Finances. Au moins, à ce chapitre
on ne pourra pas accuser le premier ministre
Bouchard de mentir sur le principe.

Puisqu'il le faut, nous devrons compter sur
les municipalités pour faire les miracles que les
élus provinciaux ne pouvaient faire. «Nous de-
vrons faire des neuvaines poury arriver», disait

hier un expert municipal.

Commencez donc aujourd'hui. Il y a une
marche pascale de Sherbrooke à Beauvoir. Et
invitez doncles élus des autres municipalités;

ça pourrait aider.  
 

 

 

Huit heures d'attente avant d'être hospitalisée.
onsieur Richard Gendron écri-

M vait le 14 mars dans La Nouvel-
le: «Qu’on devrait faire jouer

dans nos salles d’urgence devenues des
salles d'attente une chanson de jadis,
«J’attendrai, le jour et la nuit».

Je suis parfaitement d’accord avec
l’article de M. Gendron puisque j'ai
goûté à plus de huit heures d'attente au
Site Bowen avant d’être transférée aux
soins intensifs Site King est.

C'était le 5 mars, jour de tempête
mêmeà l'intérieur dessalles d’urgence.
Vers 15h30, je quittais ma résidence en
ambulance avec 104.3 F de fièvre.
L'ambulance accusait une heure de re-
tard... trop d'appels.

Avec plus de 104 F de fièvre, tu
perds tout contact avec la réalité, tu dé-
lires mème.

Au Site Bowen, on m'a installée sur
une civière étroite qui sert normale-
ment pourles personnes qui ont besoin
d’un plâtre (travail de courte durée), ci-
vière des plus inconfortables.

Un médecin de garde ma prise en
chargeetj'ai subi plusieurs examens.

Vers 19 heures, je m’éveillai peu a

peu la réalité: j'avais l'oxygène, on me
donnait des traitements d’inhalothéra-
pie, j'ai même eu du «clapping» parce
queje toussais sans arrêt.

Dans cette salle exiguë, où nous
étions trois malades, des infirmiers, in-
firmières demeuraient attentifs à notre
souffrance. Un personnel proche de
nous mais exténué. Je les remercie de
leur approche professionnelle.

Vers 21 heures, on diagnostiqua
mon malaise: pneumonie (pneumoco-
que) et petites crises d’angine. Comme
il n’y avait plus de place au Site Bowen,
on m'envoyait aux soins intensifs Site
Kingest.

Au momentoù les ambulanciers en-
trent dans la salle pour me chercher,
leur «pagette» en fonction commande
d'aller à une urgence plus urgente que
la mienne. (Il n’y avait qu’une ambu-
lance ce soir-là au Site Bowen). Retour
des ambulanciers: minuit.

Encore trois longues heures d’at-
tente sur la mêmecivière où je ne pou-
vais me tourner sur le côté de crainte
de tomber. Mon cas s’aggravait… j'étais
épuisée. Enfin. c’est la «délivrance».

Les inquiétudes des personnes
Monsieur Jacques Brassard
Ministre des Transports
\

la suite des nombreuses compres-
A sions budgétaires gouvernementa-

les imposées, a une consultation
annoncée au printemps dans les trans-
ports collectifs où des intérêts écono-
miques et politiques vont exercer des
pressions de toutes sortes et à plusieurs
niveaux, le Regroupement des usagers
du transport adapté du Sherbrooke mé-
tropolitain veut vous manifester les in-
quiétudes des personnes handicapées
usagères du transport adapté, subven-
tionné par le gouvernement à 75% de-
puis 1978. Voici le texte de la proposi-
tion adoptée unanimement par notre
conseil d'administration le 17 mars
1997:

considérant la situation actuelle an-
nonçant une décentralisation de la ges-
tion des transports collectifs et une in-
tégration prônée pour assurer le

 

NDLR: À cause du grand nombre
d’opinions de nos lecteurs qui nous
parviennent chaque semaine et que
nous ne pouvons pas toutes publier
faute d'espace, nous nous permettons
d'en résumer quelques-unes pour que
leur message vous parvienne quand
même.

M. Nicolas Pfister de Sherbrooke
nous envoie une note humoristique où
il s'accuse de glisser sur «la mauvaise
pente, celle du crime» pour avoir laissé
sa voiture stationnée dans la rue une
certaine nuit du mois de mars. Sarcasti-
que,il termine sa lettre en écrivant: «Je
regrette que cette même nuit le policier
n'ait pas profité du fait qu'il était de-
vant chez moi pour arrêter la personne
qui est venue nous cambrioler.»

Un amateur qui veut
encore y croire

Sous le titre «Malgré tout. le sport
est intéressant», M. Yves Préfontaine
de Sherbrooke déplore que l'argent fait
verser le sport dans «le gigantisme et la
démesure». H dénonce l'attitude de nos 

 

financement entre autres du transport
adapté:

considérant la nécessité pour les
personnes handicapées du transport
adapté commeservice essentiel;

considérant le besoin actuel de con-
solidation et de développement

- pour assurer des services de trans-
port adapté à la grandeur du Québec,

- pourtoutes les personnes handica-
pées nécessitant du transport adapté.

- pour du service les soirs et fins de
semaines.

- et pour tous les motifs (pour éviter
toute discrimination);

nous demandons que le ministère
des Transports continue d'assurer 75%
des coûts réels pour le financement du
service donné aux personnes handica-
pées du Québec, définies selon les ter-
mes du chapitre 1 (Définitions) de la
Loi assurant l'exercice des droits des
personnes handicapées, et qui nécessi-
tent du transport adapté.

ILS NOUS ONT ECRIT

«héros» qui «carburent uniquement en
fonction du dollar».

Parce que le sport est une «distrac-
tion qui noussort de la banalité du quo-
tidien», il dit qu'il ne se lasscra pas du
spectacle devantle petit écran.

Est-ce les salaires faramineux ou le
marketing et la multiplication des équi-
pes et. par le fait même, la dilution du
produit, qui rend certains partisans un
peu moins chauds”

Le départ des riches
Commentant le récent éditorial de

Jean-Guy Dubuc intitulé «Le départ
des riches coûte cher», M. Yvan L. Bu-
reau de Sherbrooke souhaite que les
membres du Bloc québécois le lisent sé-
ricusement, pour qu'ils «comprennent
que les promesses de richesse et de
prospérité, suite à la séparation, ne
peuvent absolument pas être réalisa-
bles».

H accuse les chefs de file de la sou-
veraineté de donner au mot démocratie
le seul sens de «référendums à répéti-
tion». Il invite tous ces gens à «se met-
tre à penser ct surtout à réfléchir».

C'est incroyable comment tous les
tenants d'une position ou de l'autre de-

 

Au Site King est, j'ai reçu des soins
cinq étoiles. Mais la plus belle étoile,
c’était un bonlit. J'ai passé neuf jours à
l’hôpital pour me remettre de ma mala-
die.

Cet article, je l’écris en mon nom
personnel bien sûr, mais surtout au
nom de tous ceux qui ne peuvent s’ex-
primer et qui ont vécu une expérience
plus douloureuse que la mienne.

En notre nom à tous, je dis à M. le
ministre Rochon, aux directeurs des
Centres de santé de l’Estrie qu’il y a un
gros prix à payer pourle virage ambula-
toire. Qui le paie ce gros prix? Les ma-
lades, les personnes âgées, les enfants
et les professionnels de la santé.

Messieurs les directeurs, visitez vos
salles d'urgence et ouvrez votre coeur
poury laisser entrer la compassion. Des
humains souffrent, des vies sont en pé-
ril.… il est encore temps d'agir. Aimez-
uous assez pour nous préférer aux $$$.

Que Dieu vous garde et vous donne
le courage de voir ce qui se passe et
surtout d'agir en bon samaritain.

Laurence Guertin
Sherbrooke

handicapées
Votre collègue. M. Jacques Léo-

nard, ministre des Transport en 1995,
avait exprimé un engagement à la suite
du colloque de l'ACTU tenu à Sher-
brooke le 24 août 95. Il avait dit aux
nouvelles télévisées diffusées à-CKSH
le 9 et à Quatre-Saisons local: «nous (le
MTO) allons rester dans le dossier (du
transport adapté). Nous allons nous as-
surer qu’elles (les personnes handica-
pées) vont continuer de bénéficier des
sommes suffisantes (au transport adap-
té)».

Monsieur Brassard, nous comptons
sur votre compréhension de la fragilité
de ce service (obligatoire seulement
pour neuf OPT) et nous attendons un
énoncé officiel d’engagement de conti-
nuation d'appui financier de la part du
MTQ.

Recevez mes sentimentsdistingués.

Gilles Coutu
Président du RUTASM

 

mandent «aux autres» de réfléchir…à sa
propre option!

Surl'intégration
au travail

L'Association de Sherbrooke pour
l'intégration sociale, par son porte-pa-
role. M. Michel Noiseux, tient à expri-
mer sa «vive reconnaissance» envers
trois commerces de Sherbrooke (Provi-
go Landry, Pharmaprix Raymond Elias
et Boutique Bell du Carrefour) qui ont
collaboré «à introduire dans leurs lieux
de travail des personnes ayant une défi-
cience intellectuelle.»

L'activité s'est déroulée dans le ca-
dre de la Semaine québécoise de la dé-
ficience intellectuelle, soit du 16 au 22
mars dernier. Cette expérience a permis
aux personnes déficientes de «mettre
en valeur leur potentiel, leur autonomie
ct leur espérance de poursuivre leur
cheminement sur le marché du travail.»
«les employeurs, conclut-on, ont été
impressionnés du rendement qu'ont
fourni ces jeunestravailleurs».

Une initiative heureuse qui rejoint
le slogan de la semaine soit «le change-

ment, ça se travaille ensemble».

Pierre Dubois  
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«Apocalypse,
now (and then...!)»

ien de très drôle dans ce qui s’est passé en
R fin de semaine dernière à Saint-Casimir:

cinq autres morts au chapitre de l'Ordre du
temple solaire. Même chose pour les événe-
ments de la Californie où on en compte 39 au-
tres. Les interrogations fusent: doit-on interdire
les sectes? Suicides ou meurtres téléguidés? Vic-
times ou acteurs volontaires? Et la grande ques-
tion, celle qui saurait décharger toute la respon-
sabilité sur un coupable par omission: les
policiers auraient-ils pu empêcher un tel massa-
cre?

Ce serait rassurant de pouvoir pointer du
doigt.

«Le gouvernement a du sang sur les mains», pamphiétait cette semaine le
ourou des anti-gourous, Yves Casgrain, réclamant une intervention de l'État.
’auteur et Don Quichotte «insecticide» national oublie sans doute que si «le

gouvernement a du sang sur les mains», elles sont déjà bien pleines. S’il fallait
que la SQ se pointe à la porte de tousles oiseaux de nuit qui portentla cape et
rêvent de transferts, que resterait-il pour les bandes criminalisées, les ex-con-
joints batteurs de femmesetles violeurs impénitents qu'on doit laisser paître
en paix en attendantla récidive”

Il y a des victimes de ces sectes. Nous devons ouvrir les bras pourles ac-
cueillir, les réconforter, les aider à s'en sortir; c'est indéniable. Mais encore
faut-il qu'elles le veuillent. Rien de plus affligeant que d'entendre ces «grou-
pies» de Moïse Thériault roucouler devant la prison de Port-Cartier en atten-
dant son retour. tout commeces illuminées qui roulent des yeux en songeant à
leur Charles Manson depuis plus de 20 ans, les exemples sont trop nombreux.

Toutefois,j'ai peur, terriblement peur de ceux qui veulent d'un Etat qui
gère la foi: l’Esprit est divin, l’homme faillible. Je crains commela peste qu'on
uniformise la pensée, que le modèle majoritaire n'écrase la libre-pensée. que
la minorité soit exclue de facto, parce que «c’est commeça, et c'est tout!».

Qui décidera désormais des croyances acceptables, des idées tolérables?
Quijouerales Grands inquisiteurs” .

Quand un individu abuse d'un autre, quand il le vole, quand il le méprise,
le viole, le met à mort, c’est un crime et la société à des règles pour gérer ces
actes.

Quand quelqu'un, de son propre gré, adhère à une idée, même minoritai-
re, mêmefarfelue,je lui dirai que je ne la partage pas mais je me battrai pour
v'il puisse l'exprimer. Je n'invente pas cette phrase, c'est un président des

États-Unis qui l'a déjà dite. L'idée de M. Casgrain est louable mais pas très
neuve. Îl y à de celatrès longtemps, un jeune hommeavait regroupé autour de
lui une quinzaine d'adeptes, ceux-ci juraient qu'il faisait des miracles. Il a été
jugé par ses contemporains. On l'a traité de fou dangereux. Il parlait de son
royaume qui n'était pas de ce monde, prétendait être le fils de Dieu. Un jour,
le gouverneur de l'endroit s’en est mêlé. ’

 

Alain Campagna |
Collaboration spéciale

 Joyeuses Pâques!
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Deux ans à un semeur de faux cheaux chèques
Sherbrooke (PSJ) - Fraudeurinvétéré, mêmesi sa techni-

que ne se raffine guère avec les années, Jacques Veilleux, agé
de 34 ans, a été expédié derrière les barreaux par le Juge Gé-
rald Desmarais, de la Cour du Québec, pour une période de
deux ans.

Deux ans pour une série de 15 à 20 fraudes peut sembler
sévère mais le ministère public avait rappelé au tribunal que
l'accusé comptait quelque 140 antécédentsjudiciaires en sem-
blable matière.

Il avait même déjà été condamné à une première peine
d'emprisonnement d’égale durée.

C'est à travers la région, à Sherbrooke et dans la grande...
grande banlieue, que Veilleux semait ses faux chèques. À peu
près tous les postes de la Sûreté du Québec ou encore les
çorps policiers municipaux ont entendu parler de l'homme et
ont enquêté surle sujet.

I! avait obtenu auprès d'uneinstitution financière 200 chè-
ques personnalisés.

Avec ses chèques comme cartes de visite, il achetait des
‘biens et il s'arrangeait en plus pour qu'on lui remette une cer-
taine sommed'argent.

Ce n'est pas tant la valeur des transactions qui était éton-
nante mais leur nombre, Quantà la technique, il semblait évi-
dent que tôt ou tard,il allait être épinglé.

Après avoir entendu les représentations sur sentence du
défenseur Jean Leblanc et du procureur André Campagna,le
juge Desmarais n'a eu d'autre choix que de sortir de la cireula-
tion l'accusé un bon moment. question de laisser souffler un
peu les commerçants.

50 000 $ pourétudierla
circulation sur Galt Ouest

Sherbrooke (DD) - La Ville de Sherbrooke vient d'accor-

der deux contrats de services totalisant 50 000 $ dansle ca-

dre du projet-pilote de 200 000 $ surla circulation rue Galt
Ouest, entre Lisieux et Laflèche.

Le premier contrat de 30 000 $ va à l'Université de Sher-
brooke pour la réalisation d’études nécessaires à ce projet
dont l'ôbjectif est l'amélioration de la sécurité des usagerset
la réduction de la vitesse.

Le second contrat, de 20 000 $, est accordé à la firme CI-
MA Plus pourles plans et devis de ce projet qui vise d'ahord
à poser un diagnostic de la situation pour ensuite mettre en
place des mesures correctrices (dont des aménagements pay-
sagers, goulots d'étranglement, dos d'âne, etc.).

Ce projet bénéficie d'une aide financière du ministère
des Transports du Québec de 100 000 $.

Nouveauxtarifs pour
les parcomètres

Les automobilistes doivent prendre noter qu'à compter
du mercredi 2 avril il en coûtera 75 cents l'heure pourutiliser
un parcomètre en bordure de rue dans les limites de Sher-
brooke. ce qui représente une ‘hausse de 25 cents.

En revanche,le tarif des parcomètres aux abords des hô-
pitaux, actuellement de 1.00 $ l'heure, sera ramenéà 75 cents
l'heure.

Le tarif de tous les autres stationnements hors rue avec
parcomètres (Bowen. Saint-François, Magog. Gillespie et
Camirand) demeurera à 50 cents l'heure. Cependant,les uti-
lisateurs du stationnement de la Place de la cité devront dé-
bourserà l'avenir ! $ l'heure pour stationner à cet endroit.

En outre, la Ville installera 43 nouveaux parcomètres
dans le secteur des rues Wellington Nord. Mcadow et Fron-
tenac.

11 200 $ pour les eaux souterraines

Sherbrooke (DD) - La société de gestion des déchets So-
gesdech, un consortium formé des groupes Teknika, Serre-
ner, SM et de CimaPlus, vient de se voir confier un contrat
de 11 200 $ commeconsultant pourla surveillance des eaux
souterraines et des caux de rejet du lieu d'enfouissement sa-
nitaire de la Ville de Sherbrooke.

Une bonne partie du lixiviat est intercepté et acheminé
par la suite à la station d'épuration des eaux du boulevard
Queen. Selon le ministère de l'Environnement. les eaux de
lixiviation qui se retrouvent quand même dans la rivière
Saint-François respectent les normes de pollution.

Économiseurs d'énergie
dès leur jeune âge

Pour que notre société de demain soit composée de con-
sommateurs d'énergie avertis, il faut sensibiliser dès aujour-
d'hui nos jeunes à l'importance de l’économie d'énergie.

C'est pourquoi le comité Forum Énergie Estrie. de la
Chambre de commerce de la région sherbrookoise. a décidé
de lancer sa toute première Semaine de l'Énergie en milieu
scolaire, du ler au 4 avril.

Comme il s'agit d'une première. la semaiñe prendra la
forme d'un projet-pilote. Et c'est l'Académie du Sacré-Coeur
de Bromptonville qui s'est portée volontaire.

Pendant quatre jours, les élèves de 9 à 12 ans aborderont
en classe le thème de l'économie d'énergie sous toutes ses
formes (chauffage. éclairage. transport, etc.). S'ajouteront
des ateliers, des conférences, des visites extérieures et d'au-
tres activités. Quelques enfants participeront aussi à l'Expo-
Habitat des 19 et 20avril prochains.

Forum Énergie Estrie espère ainsi développer de nou-
veaux réflexes chez les enfants, et est persuadé que cet évé-
nement aura des répercussions surles habitudes de consom-
mation de toute la famille immédiate des jeunes.

La Semaine de l'Énergie sera lancée officiellement mardi
matin, à l'Académie. Si le projet est concluant,il est fort pos-
sible que d'autres écoles participentl'an prochain.

e 201

Sixième campagne de
I eras °a Société Alzheimer

Pour une sixième année consécutive, la Société Alzhei-
mer de l'Estrie revient avec sa campagne de financement qui
consiste en une vente à l'encan d'oeuvres d'art produits par
des artistes de la région.

Lors del'activité qui se déroulera au Delta, le mardi soir
IS avril, ce sont exactement 66 pièces qui seront mises en
vente: aquarelles, acryliques, huiles, sculptures et autres.

La soirée débutera à 18 heures par la visite des pièces et
une rencontre avec les artistes. Une dégustation de vins et
tromagessuivra, je tout sous fond musical.

L'encan commencera à 19h30, après le mot de bienvenue
du président d'honneur, Luc Borduas et l’organisation pré-
voit qu'elle filera jusque vers 22h30. L'encan sera dirigé par
Marcel Gagnon et David Crack: ce dernier étant un encan-
teur agréé,

Le conseil d'administration de la Société Alzheimer de
l'Estrie, présidé par Louise Carrier, convie la population à
participer en grand nombre àl'événement. L'argent recueilli
par l'encan sert non seulement au bon fonctionnement de

l'organisme régional, qui supporte les proches de personnes
atteintes de la maladie d'Alzheimer. mais également pourla

recherche.

Les billets d'entrée, au coût de 20 $, sont en vente dans
toutes les succursales de la Banque Nationale et du Sher-
brooke Trust. de même qu'à la permanence de la Société
Alzheimer de l'Estrie, au 821-5127.
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Les rumeurs d'élections s’amplifient |
Huguette YOUG
 

Ottawa (PC)

vec le report desvisites
A des présidents philip-

pins et irlandais initia-
lement prévues pour ce
printemps, le déclenche-
ment prochain d'élections
fédérales parait de plus en
plus probable.

Sans donner d'explica-
tions, le gouvernement de
Jean Chrétien a reporté la
visite du président philippin
Fidel Ramos prévue pourle
7 au 10 mai. Celle de la pré-
sidente de la République
d'Irlande Mary Robinson a
également été reportée
pour des raisons que l'on
ignore. La date de cette visi-
te d'Etat n'avait pas été ar-
rêtée, mais le 5 mai était en-
visagé.

A l'ambassade de l’Irlan-
de, où l’on s'interrogeait sur
ce revirement de situation,
on a tout de suite pensé aux
élections imminentes des
deux côtés de l’océan.
«Nous nousdirigions tous

les deux vers la possibilité
d’une élection. On était pris
des deux côtés», a signalé
un porte-parole de l’ambas-
sade de l'Irlande, Stephen
Dawson.
Au bureau du

 

Jean Chrétien

presse du gouverneur géné-
ral a confirmé que la visite
de M. Ramos était reportée
depuis «un bon moment».
Celle du président brésilien
Enrique Cardozo prévue
pour le 21-22 avril, à quel-
ques jours du décret possi-
ble des élections, est cepen-
dant confirmée. Mais il y a
tout lieu de croire que celle
du président de l'Afrique du
Sud. Nelson Mandela, pre-
vue pourla fin de mai mais
déjà annulée trois fois par
les Sud-Africains, n’aura

 

premier ministre
Chrétien, on ob-
servait la règle
du silence, ne
sentant pas le
besoin de justi-
fier le report de
visites qui
n'avaient pas en-
core été annon- Page 1:
cées officiclle-
ment. |

Pour sa part.
un porte-parole
du bureau de  

 

L'erreur suivante s'est glissée dans notre
encart intitulé «Super prix sur articles de
nettoyage» inséré dans le cahier 314.

Nettoyants Cascade, A
99-0947-4, les illustrations doivent étre
transposées.

Veuillez nous excuser des inconvénients
quececi peut vous causer.
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A Pâques manifestez votre amour,
votre affection et votre tendresse avec

pas lieu puisque la campagne clectorale
attra son plein.

Sans préciser s'il pensait au prin-
temps ou à l'automne, le premier mi-
nistre Chrétien a déclaré il y à quelques
semaines que les Canadiens iront aux
urnes cette année. Traditionnellement.
les gouvernements font un mandat de
quatre ans, ce qui amènerait les libé-
raux jusqu'à l'automne 97.

Si M. Chrétien opte pour une élec-
tion à l'automne, les machines électora-
les de tous les partis devront ralentir le
pas. Mais s’il opte pour le printemps,
les dates du 2 ou du 9 juin semblent les
plus probables, puisqu'on attend la rei-
ne Élisabeth le 23 juin et que la rencon-
tre du G-7 au Colorado aura lieu du 20
au 22 juin.

Le scénario d'automne est moins
évident. Il y a d'abord la Cour suprême
du Canada qui devra en principe se
prononcer dansl'affaire du renvoi sur
la légalité de la démarche sécessionnis-
te du Québec. La réunion du Common-
wealth prévue pour le 24 au 27 octobre.
et le Sommet de la Francophonie qui
suivra en novembre, réduisent égale-
ment la marge de manoeuvre de M.
Chrétien.

, Même si les libéraux voguent tou-
jours vers la victoire. la popularité de
M. Chrétien a chuté au cours des der-

 

L. que ça
C'est dans notre salon

 

i Du 17 au 20 avril 1997
www://expohabitat-estrie.qc.ca

DesjardinsSCHL S'3cMHC APCHN_
comptez sur nous house Cansdians Noor 2001

niers mois dans les sondages à la suite
de sa participation à un forumtélévise.
en décembre. Pour éviter un glisse-
ment, les libéraux ont intérêt à ne pas
retarder le déclenchement des élec-
tions. Sinon, ils enverront le signal
u'ils sont en difficulté. croit la prési-

dene du programme électoral du Bloc
québécois. Francine Lalonde.

«Non seulement ils ont préparé la
table. mais ils ont rendu bien difficile
pour eux de ne pas la mettre. Ca pour-
rait envoyer un signal qu’ils sont in-
quiets des résultats», a-t-elle dit.

Liste électorale

Si M. Chrétien veut faire une cam-
pagne de 36 jours en vertu de la Loi
électorale modifiée. il doit attendre la
compilation de la nouvelle liste électo-
rale. Le Directeur général des élec-
tions, Jean-Pierre Kingsley, prévoit que
celle-ci sera prête à compter du 26
avril. M. Chrétien devrait déclencher
les élections au plus tard le 27 avril en
fonction d'un scrutin le 2 juin, et le 4
mai en fonction d’une élection le 9 juin.

Le congrès biennal de l'aile québé-
coise du Parti libéral du Canada à Qué-
bec, les 2, 3 et + mai, auquel M. Chré-
tien assistera, pourrait donner le coup
d'envoi à la campagne électorale.
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les couleurs etparfums de la nature...

 

e Lys

e Tulipe

e Orchidée

Réservez dès maintenant
vos arbres et arbustes à
racines nues pour votre haie.

314, rue Queen, Lennoxville, 822-1151

PANIERS ET VASES DÉCORATIFS

Faites-lui une

e Hibiscus

e Jonquille
e Chrysanthème
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